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Depuis quelques années, les communautés inuit du Nunavik s'intéressent à l'exploitation de 
ressources marines non traditionnelles. Parmi ces ressources, le pétoncle d'Islande (Chlamys 
islandica) présente un potentiel intéressant. Afin de connaître la distribution et l'abondance du 
pétoncle d'Islande de ce milieu nordique, 2084 traits de drague ont été effectués de 1984 à 1992. 
L'espèce était présente dans la plupart des régions explorées. Les prises moyennes par unité 
d'effort (PUE) les plus élevées et réalisées lors des projets d'exploration, provenaient du côté sud 
du détroit d'Hudson, notamment des régions situées près de Ivujivik (15.1 kg muscleslh.m), 
Salluit (5.3 kg musc1eslh.m) et Quaqtaq (5.3 kg musc1eslh.m). Des densités relativement élevées 
ont été estimées, lors de missions de recherche, pour des isements localisés dans les régions de F Salluit (5.2 g muscles/m2) et Quaqtaq (4.8 g muscles/m ). Les biomasses correspondant à ces 
gisements étaient, selon l'évaluation de 1992, de 170 tonnes de muscles à Salluit et de 112 tonnes 
de muscles à Quaqtaq. Les individus capturés dans les secteurs de Salluit et de Quaqtaq étaient 
caractérisés, notamment, par une croissance faible et une composition en âge dominée par des 
pétoncles relativement vieux, soit 12 à 14 ans à Salluit et 13, 14 et 16 ans à Quaqtaq. Une taille 
moyenne faible, de 64.5 à 76.3 mm, a été estimée pour la plupart des régions. Un rendement en 
chair de 9.6 à 15.4 % e t  une mortalité naturelle variant entre 9 et 14.5 % caractérisaient 
également la ressource. A certains sites, la quantité de balanes fixées sur les coquilles de 
pétoncle représentait une proportion importante du poids des captures totales. Ces caractéristiques 
indiquent que le pétoncle d'Islande au Nunavik est une ressource qui doit être exploitée avec 
prudence afin d'en assurer la conservation et favoriser un développement durable des pêcheries. 

ABSTRACT 

Lambert, J. et G. Préfontaine. 1995. The Iceland scallop (Chlamys islandica) in Nunavik. Rapp. 
tech. can. sci. halieut. aquat. 2071 : vii + 40 p. 

Over the past few years the inuit comrnunities of Nunavik have shown an interest in exploiting 
non-traditional marine resources such as the Iceland scallop (Chlamys islandica). In order to 
determine the distribution and abundance of Iceland scallops in this northern region, 2084 dredge 
tows were carried out between 1984 and 1992. The species was present in most of the areas 
explored. The highest average catches per unit effort (CPUE) obtained during the exploration 
projects were in the Hudson Strait, particularly near Ivujivik (15.1 kg meam-m), Salluit (5.3 kg 
meat1h.m) and Quaqtaq (5.3 kg meamam). Relatively high densities were estimated during 
research surveys for the concentrations near Salluit (5.2 g meat/m2) and Quaqtaq (4.8 g meat/m2). 
The conesponding biomasses for these concentrations were estimated during the 1992 assessment 
at 170 tons of meat near Salluit and 112 tons of meat near Quaqtaq. Specimens caught in the 
Salluit and Quaqtaq sectors were characterized by, among other things, slow growth and an age 
composition dominated by relatively old scallops (12 to 14 years in Salluit and 13, 14 and 16 
years in Quaqtaq). The average size (64.5 to 76.3 mm) was relatively small for most of the 
areas. A meat yield of 9.6 to 15.4 % and a natural mortality of 9 to 14.5 % are also 
characteristics of the resource. At certain sites the quantity of barnacles attached to the scallop 
shells represented an important proportion of the catch weight. These characteristics indicate that 
the Iceland scallop of Nunavik is a resource that must be exploited with caution in order to insure 
its conservation and to favour a durable development of the fishery. 



INTRODUCTION 

Depuis quelques années les communautés inuit du Nunavik, territoire situé au nord du 55iLme 
parallèle dans la province du Québec, cherchent à développer de nouvelles pêcheries basées sur 
des ressources jadis inaccessibles aux moyens de pêche traditionnels. Parmi ces ressources, le 
pétoncle d'Islande (Chlamys islandica) figure, jusqu'à maintenant, comme étant l'espèce côtière 
du Nunavik possédant le meilleur potentiel économique. 

Le pétoncle d'Islande est un mollusque bivalve ayant une distribution circumpolaire subarctique, 
soit nord boréale. Il est présent, dans l'Atlantique nord, au-dessus du cercle polaire près des îles 
Spitzbergen, Jan Mayen et Bear en Norvège (Aschan et Sundet 1990), sur les côtes de l'Islande 
et du Groendland (Pedersen 1988), et jusqu'au Massachusetts au sud (Serchuk et Wigley 1984). 
Au Canada, il se retrouve notamment dans le détroit de Cumberland en Terre de Baffin, dans la 
région de Nain au Labrador, dans le golfe du Saint-Laurent et au sud de Terre-Neuve. Lubinsky 
(1980) a rapporté sa présence à plusieurs endroits dans le détroit et la baie d'Hudson ainsi que 
dans le nord de la baie James. Localement, ce pectinidé présente une distribution contagieuse. 
On le retrouve à des profondeurs de 10 à 150 mètres, souvent dans des zones de forts courants 
et d'intense mélange. Le pétoncle d'Islande occupe surtout des fonds durs et associés à divers 
substrats tels que du sable, gravier, coquilles, roches ou galets auxquels il peut se fixer à l'aide 
de son byssus. Bien que ce soit une espèce marine, elle peut tolérer des salinités aussi faibles 
que 22.5 %O (Crawford et Hudon 1990). 

Le pétoncle d'Islande est capable de se déplacer en refermant rapidement ses deux valves ou 
coquilles à l'aide de son muscle adducteur qui est la partie du pétoncle généralement consommée. 
Par contre, au Nunavik, il est fréquent que toutes les parties molles du pétoncle soient 
consommées. Ce filtreur se nourrit de particules organiques, en suspension dans l'eau, aussi 
petites que 0.007 mm (Vahl 1973). La croissance est saisonnière. Cette espèce est unisexuée 
et atteint la maturité sexuelle entre 3 et 5 ans dans les eaux norvégiennes (Vahl 1981). Les oeufs 
et les larves sont planctoniques pendant 3 à 8 semaines après quoi la larve se fixe sur le fond. 

Le pétoncle d'Islande est exploité commercialement dans le golfe du Saint-Laurent depuis le 
milieu des années 60. Des pêches expérimentales effectuées dès 1974 dans la région de Nain sur 
la côte du Labrador y ont indiqué la présence de ce mollusque. En 1982, Barney et al., (1982) 
ont localisé les gisements les plus importants qui allaient être exploités les années suivantes dans 
cette région. Ce n'est qu'en 1984 qu'ont débuté les projets d'exploration dans la région appelée 
Nunavik (Figure 1). Ces travaux eurent lieu, au début, dans la région de Killinik (Figure 2) sans 
toutefois localiser de gisements intéressants (Gillis et Allard 1986, Gillis et al. 1987), et ce, 
pendant deux années consécutives. Ces activités visaient principalement à connaître la 
distribution du pétoncle et à découvrir des gisements potentiels en vue d'une exploitation 
commerciale. L'exploration se poursuivit en 1987 à bord du navire Anne S. Pierce dans la partie 
Est du détroit d'Hudson, sur le banc Akpatok et dans le détroit de Davis. Cette mission, la 
première des trois expéditions d'exploration qui ont couvert l'intérieur de la baie de Diana (Figure 
3), a permis de découvrir des gisements intéressants près de Quaqtaq (Gillis et Allard 1988). En 
1988, l'expédition du projet Angussaluq a exploré la partie Ouest de la baie d'Ungava (Figure 4). 
La même expédition a couvert une portion de la rive nord du détroit d'Hudson et la baie de Diana 
(Allard et Gillis 1989). La pêche exploratoire s'est prolongée en 1989, conjointement avec un 
projet de transfert technologique, surtout dans les environs de Kangiqsujuaq et de Quaqtaq, ainsi 
que dans les régions de Salluit et de l'île Charles où des concentrations notables ont été localisées 
(Figures 1 et 5) (Albright 1990). Le dernier projet d'exploration, réalisé en 1990, a couvert les 
régions situées à l'ouest de Salluit dans le détroit d'Hudson (Morin 1991a) ainsi que dans la partie 
Nord-Est de la baie d'Hudson jusqu'à Inukjuak (Figures 1 et 6) incluant la côte est de l'île Mansel 
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(Morin 1991b). Préfontaine et Morin (1991) ont effectué une revue des pêches exploratoires de 
1984 à 1990 dans le Nunavik. Enfin, des projets de recherche ont été réalisés en 1991 et 1992 
dans les régions de Salluit, Déception et Quaqtaq (Figures 7 à 10) afin de déterminer l'abondance 
de la ressource sur les gisements répertoriés lors des pêches exploratoires (Boivin et al. 1992a, 
1992b, Boivin et Allard 1993, Allard et Boivin 1993). 

Le présent travail consiste à synthétiser les connaissances de la distribution, de l'abondance et d& 
certaines caractéristiques biologiques du pétoncle d'Islande des différentes régions du Nunavik. 
Ainsi, les données recueillies lors des différents projets ont été rassemblées, uniformisées puis 
analysées de façon à faire ressortir le potentiel de la ressource pour une éventuelle exploitation 
commerciale. Les gisements de pétoncles des régions de Salluit et de Quaqtaq sont étudiés plus 
exhaustivement étant donné l'existence d'une banque de données plus considérable. 

1 

Les objectifs principaux de cette étude sont de fournir un outil de travail aux scientifiques et 
gestionnaires impliqués dans l'évaluation et la gestion des populations de pétoncles au Nunavik 
et de rendre disponible l'information pouvant être utile aux différents utilisateurs de cette 
ressource. 

Les résultats analysés dans ce rapport proviennent de six projets de pêche exploratoire réalisés 
entre 1984 et 1990. Ces projets ont couvert des régions situées dans la partie Nord-Est de la baie 
d'Hudson, le détroit d'Hudson, la baie d'Ungava, la mer du Labrador et le détroit de Davis. Des 
traits ont été effectués dans dix-neuf secteurs géographiques, dont dix sont peuplés de , 
communautés inuit (Figure 1 et Tableau 1). De plus, deux missions de recherche ont été) 
effectuées en 1991 et 1992. 

À cause de la présence de glace et des tempêtes automnales, la pêche se limitait à la période 
allant du début d'août à la fin de septembre. En tout, six navires de pêche ont été utilisés 
(Tableau 2). Cinq de ces bateaux mesuraient entre 10.6 et 13.7 mètres et étaient équipés, 
généralement, d'une drague de type Digby à trois paniers totalisant de 2.08 à 2.43 mètres de 
largeur; l'autre, un bateau semi-hauturier, mesurait 35.5 mètres et était muni d'une drague de 4.57 
mètres de largeur. 
Au total, 2084 traits de drague ont été effectués selon trois types de pêche : exploratoire, 
recherche et expérimentale (Tableau 1). Les pêches exploratoires visaient à localiser des 
gisements de pétoncles. Elles ne suivaient aucun plan d'échantillonnage précis. Dans chaque 
région visitée, un maximum de traits ont été effectués afin de couvrir le plus de territoire possible 
selon le temps de navire disponible. Les stations ont été sélectionnées selon le profil du fond et 
les contraintes de fonctionnement de l'engin de pêche. Les relevés de recherche consistaient 
principalement à évaluer l'abondance de la ressource sur les gisements. Celui de 1991 était basé 
sur un plan d'échantillonnage systématique à des profondeurs de moins de 110 mètres dans les 
régions de Salluit, Déception et Quaqtaq (Figures 7 et 9). La mission de recherche de 1992, 
effectuée dans les mêmes régions sauf celle de Déception, était réalisée selon un échantillonnage 
aléatoire à des profondeurs situées entre 35 et 75 mètres et ce, directement sur les gisements 
délimités lors du projet précédent (Figures 8 et 10). Enfin, 510 traits de pêche expérimentale ont 
été effectués entre 1984 et 1992. Cette pêche simulait une pêche commerciale et était orientée 
sur les sites où ont été réalisées les plus fortes captures lors des missions d'exploration et de 
recherche. Ces essais ont été réalisés en grande partie en 1991 et 1992, après les missions de 
recherche. 



À chaque station, la durée du trait correspondant généralement à un trait standard de 5 minutes, 
la profondeur, la position et le poids total de la capture ont été notés. 

De 1984 à 1990, le positionnement des stations était établi visuellement à l'aide de cartes ou par 
radar. En 1991 et 1992, des coordonnées de latitude et longitude plus précises étaient obtenues 
grâce au système de positionnement global par satellite, ou GPS, avec une marge d'erreur de r. 
25 mètres. 

Dans le cadre de notre étude, la ressource fut caractérisée selon les paramètres suivants: les prises 
par unité d'effort (PUE), la densité, la biomasse, la structure de taille, le recrutement, la 
composition en âge, le taux de croissance, le rendement en chair, le taux de mortalité naturelle 
et la proportion d'épibiontes. Dues à des enregistrements manquants ou des positions jugées 
invalides, il existe parfois des différences entre le nombre réel de traits effectué dans un secteur 
et le nombre de données analysées. 

Les prises ont été formulées en poids total vif ainsi qu'en poids de muscles. Le poids des 
muscles a été obtenu en multipliant le poids total par le rendement moyen qui est la relation entre 
le poids du muscle et le poids total incluant les épibiontes. Lorsque le rendement moyen n'était 
pas disponible pour un secteur ou une année donné, le rendement moyen du ou des secteurs 
voisins ou de l'année la plus proche ont été utilisés. 

Pour le calcul des prises par unité d'effort de pêche (PUE), les captures ont été divisées par le 
nombre d'heures de pêche et par la largeur en mètres de la drague utilisée. 

La densité a été estimée comme suit: 

Capture 
Densité = 

Distance parcourue (m) X Largeur de drague (m) 

La capture a été exprimée en nombre, en kilogramme de poids vif et en kilogramme de muscles. 
L'évaluation de la densité, nécessitant des données de positionnement précises, n'a été faite que 
pour les secteurs visités lors des missions de recherche. 11 est important de souligner qu'il existe 
une forte imprécision dans cette méthode d'estimation, non seulement à cause de la marge 
d'erreur possible dans l'évaluation de la distance parcourue mais surtout due au fait que les calculs 
ne tiennent pas compte du facteur d'efficacité de l'engin de pêche. 



BIOMASSE 

La biomasse de pétoncle sur les gisements situés près de Quaqtaq, Déception et Salluit a été 
évaluée comme ceci : 

Biomasse = Densité moyenne X Superficie du gisement de pétoncle 

Les superficies ont été évaluées par Boivin et al. (1992a, 1992b) (Tableau 7). Suite à un 
échantillonnage systématique dans les trois régions, ces derniers ont délimité l'étendue des 
gisements d'après l'importance des captures. Ils ont, ensuite, utilisé un planimètre pour estimer 
la surface à l'intérieur de ces limites. 11 est important de noter que l'imprécision du calcul de la 
densité se reflète dans le calcul de la biomasse. 

STRUCTURE DE TAILLE 

À chaque station, la hauteur était mesurée au millimètre près sur les individus capturés ou sur un 
échantillon d'environ 100 individus prélevés au hasard. Les pétoncles examinés ont été regroupés 
par secteur et par classe de 3 mm. La hauteur correspond à la distance entre la charnière et la 
marge opposée de la coquille. 

RECRUTEMENT 

Des fréquences de tailles établies à partir d'individus capturés lors de simulations de pêche 
commerciale ont démontré que la plupart des individus conservés par les pêcheurs inuit avaient 
une taille supérieure à 67 mm (données non publiées). Nous avons donc défini les individus de 
tailles égales ou inférieures à 67 mm comme étant des pré recrues. Suite à cela, un indice du 
recrutement a été obtenu à partir des fréquences de taille des captures effectuées lors des 
différentes missions. Un deuxième type d'échantillonnage, qui a été effectué à l'aide de paniers 
doublés lors de la pêche exploratoire à Inukjuak et lors des missions de recherche à Salluit et 
Quaqtaq en 1992, permettait une meilleure estimation du recrutement. 

Afin de déterminer la composition en âge des individus capturés à Salluit et à Quaqtaq en 1992, 
des clefs âge-hauteur ont été établies. Chaque clef a été, par la suite, appliquée aux fréquences 
de taille obtenues lors des relevés de recherche de la même année. 

L'âge a été évalué chez 276 individus capturés à Salluit et 260 individus provenant de Quaqtaq. 
La méthode de lecture d'âge préconisée consistait à déterminer le nombre de marques annuelles 
ou anneaux sur la valve supérieure. Lorsque la surface de la valve supérieure était illisible, la 
valve inférieure était utilisée. Lorsque les deux valves étaient illisibles, le nombre de marques 
annuelles sur le résilium, ou ligament de la charnière, était employé (Johannessen 1973). Un 
atelier de travail organisé par Les Pêcheries Seaku Inc. sur la lecture d'âge du pétoncle d'Islande 
(S. Naidu, MPO St-John's, NFLD, communication personnelle) a permis de constater qu'il existait 
des différences considérables entre les lecteurs pour déterminer l'âge d'un même spécimen. Ainsi, 
afin d'éviter toute confusion, la même personne a déterminé l'âge des individus considérés dans 
cette étude. 



TAUX DE CROISSANCE 

Le taux de croissance a été estimé pour les secteurs de Salluit et de Quaqtaq selon la méthode 
de Von Bertalanffy (Ricker 1980), soit : 

L, = Longueur au temps t 
L, = Longueur asymptotique 
k = Constante de croissance 
to = Paramètre de condition initiale 

Les courbes ont été ajustées de façon itérative et en utilisant la méthode de Marquardt de la 
procédure NLIN du logiciel SAS (1989). Les individus de plus de 20 ans n'ont pas été inclus 
dans les calculs à cause de l'incertitude plus grande des lectures et de leur nombre. 

RENDEMENT EN CHAIR 

Le rendement en chair a été estimé selon le rapport entre le poids du muscle, incluant le muscle 
lisse, et le poids entier du pétoncle avec et sans épibiontes. Ces mesures ont été effectuées à 
partir d'échantillons, regroupant généralement des individus de toutes tailles, récoltés dans les 
principaux secteurs lors de certains projets. Dans certains cas, le rendement a été évalué selon 
le nombre de muscles par 500 grammes de muscles récoltés pour des individus de taille 
supérieure à 67 mm. 

La mortalité naturelle (M) du pétoncle d'Islande a été calculée selon l'équation de Dickie (1955) : 

où M = taux de mortalité annuelle, c = nombre de claquettes dans l'échantillon, L = nombre de 
pétoncles vivants dans l'échantillon et t = le temps moyen, en nombre de jours, de désarticulation 
naturelle des coquilles. Mercer (1974) estimait expérimentalement à 210.8 jours le temps de 
désarticulation sur des pétoncles capturés dans le golfe du Saint-Laurent. Une seconde valeur a 
été calculée en appliquant un facteur de correction de 1.221 au nombre de claquettes, ce qui 
tiendrait compte de l'effet de l'engin de pêche sur leur désarticulation (Naidu 1988). 

L'importance des épibiontes sur les coquilles de pétoncle a été déterminée en effectuant le rapport 
moyen, par secteur, entre le poids des épibiontes et le poids vif des individus. 



PRISES PAR UNITÉ D'EFFORT DE PÊCHE 

Dans chaque secteurs, le résultat du calcul des prises moyennes par unité d'effort est caractérisé 
par des valeurs de dispersion, ou d'écart-type, élevées. Cette caractéristique indique que les 
pétoncles sont distribués inégalement dans les secteurs ainsi que sur les gisements mêmes. De 
plus, ces valeurs de dispersion en relation avec les moyennes démontrent que ces dernières sont 
imprécises. Les résultats donnent toutefois une idée de l'abondance relative de l'espèce dans les 
différentes régions. 

Pêches ex~loratoires 

Le pétoncle d'Islande a été capturé en abondance très variables dans la plupart des régions 
explorées du Nunavik (Figure 1). Les prises moyennes par unité d'effort (PUE) les plus élevées 
proviennent du côté sud du détroit d'Hudson, notamment des régions de Ivujivik, Salluit, Quaqtaq 
et Kangiqsujuaq ainsi que des secteurs de Inukjuak, sur la côte Est de la baie d'Hudson, et de 
Kangirsuk, dans la partie Ouest de la baie d'Ungava (Tableau 3). Les captures se sont avérées 
très faibles au nord de la région dlInukjuak, incluant l'île Mansel, ainsi que dans la région de l'île 
Akpatok. La PUE moyenne représentant la partie Nord-Est du détroit d'Hudson (Baffin) suggère 
que le pétoncle n'y est pas très abondant. Aucun spécimen n'a été capturé dans la partie explorée 
du détroit de Davis. Enfin, le résultat de la pêche exploratoire effectuée dans les hautes latitudes 
du Labrador suggère une faible abondance de l'espèce dans cette région. 

Recherche 

Lors des relevés de recherche, les PUE moyennes les plus élevées ont été observées sur les 
gisements de Salluit (16.1 kg musc1esh.m) et de Quaqtaq (1 1.7 kg musc1esh.m) entre 35 et 75 
mètres de profondeur (Tableau 4). La valeur estimée pour l'ensemble de la baie de Diana (2.9 
kg muscles/h.m), en 1991, était beaucoup plus faible. Les captures effectuées à l'intérieur des 
baies de Déception et Salluit ont été pratiquement nulles. Le secteur de cap La Lande, situé entre 
les baies de Déception et de Salluit, présente une PUE intéressante, soit de 10 kg musc1esh.m . 
Pêche expérimentale 

L'effort de pêche expérimentale et les taux de capture ont varié beaucoup entre les secteurs et 
entre les années (Tableau 5). Les meilleures PUE ont encore été obtenues dans la région de 
Salluit, en 1991 et 1992, avec des valeurs respectives de 24.15 et 13.42 kg musc1esh.m. Les 
PUE moyennes se situaient entre 7 et 12 kg musc1esh.m dans la région de Quaqtaq. Dans le 
secteur du Labrador, le taux de capture moyen, estimé à partir de 9 traits de pêche expérimentale 
effectués en 1985, a été de 7.43 kg musc1esh.m , ce qui est supérieur à ceux obtenus dans les 
régions de l'île Akpatok, Déception et Killiniq. 

Recherche 

Pour les années 1991 et 1992 réunies, l'estimation de la densité moyenne a été de 5.19 et 4.78 
g de muscles/m2 entre 35 et 75 mètres de profondeur sur les gisements respectifs de Salluit et 



Quaqtaq (Tableau 6). Aux mêmes profondeurs, les densités moyennes ont été de 3.25 g/m2 à cap 
La Lande, de 2.98 g/m2 à Déception et de seulement 1.23 g/m2 dans la baie de Diana considérée 
dans son ensemble. 

Pêche expérimentale 

À Salluit, la densité évaluée à partir des traits de pêche expérimentale effectués entre 35 et 75 
mètres, en 1991, s'élevait à 7.31 g/m2 tandis que sur les gisements de la région de Quaqtaq elle 
n'était que de 2.56 g/m2. 

BIOMASSE 

À Salluit, les évaluations de biomasse de 1991 et de 1992, sur une superficie d'environ 33 km2 
(Tableau 7) entre 35 et 75 mètres, étaient très semblables avec des valeurs de près de 166 et 170 
tonnes de muscles respectivement (Tableau 8). Sur les gisements moins étendus de la région de 
Quaqtaq, les biomasses étaient estimées autour de 74 et 112 tonnes de muscles en 1991 et 1992 
respectivement. Les fortes biomasses indiquées pour l'ensemble de la baie de Diana et pour 
Déception correspondent aux plus grandes superficies. 

Ces valeurs de biomasse ne tiennent pas compte de l'efficacité de l'engin qui pourrait se situer 
de 15 % (Bernier et Poirier 1981) à plus de 34 % (Anonyme 1992). Ainsi, pour une efficacité 
de 20 %, les valeurs estimées seraient cinq fois supérieures. Cependant, une forte proportion des 
individus capturés ont une taille non commerciale (voir recrutement), ce qui indique que les 
biomasses disponibles sont plus faibles que les biomasses indiquées. 

STRUCTURE DE TAILLE 

Les captures étaient généralement caractérisées par une structure de taille unimodale. Parmi les 
secteurs du Nunavik, la hauteur moyenne minimale 64.5 mm se retrouve à Déception (Figure 11) 
tandis que la taille moyenne maximale 76.3 mm a été observée dans la région de Killiniq (Figure 
12). Le secteur du Labrador, situé hors des eaux du Nunavik, présentait une hauteur moyenne 
de 81.8 mm. Le seul secteur représentant la baie d'Hudson était Inukjuak avec une taille 
moyenne de 68.1 mm. Les fréquences de taille représentant la région de Salluit étaient 
légèrement inférieures à celles de Quaqtaq (Figure 13). 

RECRUTEMENT 

Les individus de moins de 68 mm représentaient de 16 à 62 % des captures effectuées dans les 
différents secteurs du Nunavik (Figures 11 à 13). Cette importante abondance de pétoncles de 
faible taille se manifeste encore plus fortement dans les prises effectuées avec des paniers doublés 
(Figure 14). A Salluit, le pourcentage de pré recrues dans les paniers doublés était de 56 % 
tandis qu'il était de 37.4 % sur les gisements de Quaqtaq. Dans la région de Salluit, les pré 
recrues capturées sont représentées principalement par des individus âgés, par ordre d'importance, 
de 9 à 13 ans (Figure 15). A Quaqtaq, les pré recrues étaient constituées de pétoncles âgés de 
9, 10 et 11 ans et de façon moindre, d'individus âgés de 8 ans. 



Les pétoncles capturés sur les gisements de Quaqtaq en 1992 ont présenté une plage d'âge plus 
étendue que ceux provenant des prises effectuées à Salluit la même année (Figure 15). Les 
individus âgés de 12, 13 et 14 ans ont dominé les prises à Quaqtaq tandis que ceux de 13, 14 et 
16 ans étaient les plus fréquemment capturés à Salluit. 

TAUX DE CROISSANCE 

Les courbes de croissance (Figure 16) suggèrent que la vitesse à laquelle la taille maximale est 
atteinte est plus grande à Quaqtaq (k = 0.165) qu'à Salluit (k = 0.065). La taille moyenne 
asymptotique est cependant plus élevée à Salluit (Loo = 124.6 mm) qu'à Quaqtaq (Lw = 87.2 mm). 
Les courbes indiquent que la croissance des individus provenant des régions de Salluit et de 
Quaqtaq est beaucoup plus faible que dans la région de Havre-Saint-Pierre située dans le golfe 
du Saint-Laurent. Selon ces courbes de croissance, dans le secteur de Salluit, il faudrait 14 
années, en moyenne, pour qu'un individu atteigne la taille de 68 mm tandis qu'à Quaqtaq, 12 
années environ seraient nécessaires. 

RENDEMENT EN CHAIR 

Pour les six secteurs échantillonnés, le rendement en chair varie de 9.6 à 15.4 % (Tableau 9). 
A Salluit et Quaqtaq, le rendement évalué à partir des échantillons de recherche, en 1991 et 1992, 
était assez semblable, variant entre 11.9 et 13.3 %, . Le nombre de muscles par 500 grammes 
pour ces deux régions se situait entre 66 et 85. A Déception, ce nombre était beaucoup plus 
élevé, soit 123 muscles/500 g. 

Les estimations de taux de mortalité naturelle ont varié de 9 à 14.5 % en 1991 et 1992 dans les 
secteurs de Salluit, Déception et Quaqtaq (Tableau 10). En appliquant le facteur de correction 
de 1.22 proposé par Naidu (1988) les taux étaient supérieurs d'environ 2 %. La taille moyenne 
des claquettes (Figure 17) mesurées en 1992 était significativement différente (t=6.605, d1=1598 
et P=.0001) entre Salluit et Quaqtaq avec des valeurs respectives de 71.9 et 74.6 mm). 

La quantité d'épibiontes fixés sur les coquilles de pétoncle variait considérablement d'un secteur 
à l'autre (Tableau 1 1). Ainsi, pratiquement aucun épibionte n'était retrouvé parmi les échantillons 
de pétoncles provenant des régions de Inukjuak, Ivujivik et du Labrador tandis que leur poids 
pouvait compter, en moyenne, pour près du quart du poids total des pétoncles échantillonnés dans 
les secteurs de Déception et Salluit. Dans la région de Quaqtaq, la quantité d'épibiontes 
représentait en moyenne, moins du cinquième du poids total des pétoncles. 



DISCUSSION 

Le pétoncle d'Islande est présent dans la plupart des régions explorées du Nunavik. Il est plus 
abondant dans le détroit d'Hudson à des profondeurs situées entre 35 et 75 mètres. Même si elle 
se retrouve à l'intérieur d'un rayon d'environ 50 km de sept communautés inuit, cette ressource 
est virtuellement inexploitée au Nunavik. 

Les PUE estimées dans plusieurs des secteurs explorés sont semblables à celles indiquées par 
Giguère et Miller (1993) sur des gisements exploités commercialement dans le golfe du Saint- 
Laurent. Cependant, le profil des fonds et leur accessibilité ne permettaient pas toujours un 
examen approfondi des lieux. 

Les valeurs de PUE et de densité sur les gisements de Salluit, Déception et Quaqtaq sont 
relativement élevées mais la petite superficie de ces derniers implique des biomasses relativement 
peu élevées. 

Les structures de taille de la plupart des régions du Nunavik démontrent la présence d'un fort 
pourcentage de pré recrues et d'une taille moyenne plus faible que celles rapportées pour les 
régions de Nuuk au Groendland (Pedersen 1989), du détroit de Cumberland (Crawford 1989) ou 
encore de Havre-Saint-Pierre dans le golfe du Saint-Laurent (Giguère 1993). La présence de 
nombreux individus âgés parmi les captures effectués dans les régions de Salluit et Quaqtaq 
s'expliquerait par la virginité de la ressource. La structure de taille des gisements du Nunavik 
permet de croire que les plus vieux individus seraient prélevés lors des premières années d'une 
exploitation, ce qui, combiné à un faible taux de croissance, causerait une éventuelle réduction 
de la taille moyenne des individus capturés. De plus, à mesure que cette portion âgée de la 
population sera réduite, il est possible que les taux de capture diminuent rapidement à leur tour. 

Les taux de mortalité naturelles estimés sur les gisements de Déception, Salluit et Quaqtaq sont 
du même ordre de grandeur que ceux estimés par Giguère et al. (1990) sur la Côte Nord du golfe 
du Saint-Laurent et les rendements en chair sont légèrement inférieurs à ce que ces derniers 
indiquaient pour la même région. 

Les pétoncles capturés à Déception, Salluit et Quaqtaq sont caractérisés par un pourcentage très 
élevé d'épibiontes, représentés presque qu'exclusivement par Balanus crenatus. Il n'est pas 
impossible que ces épibiontes réduisent la capacité natatoire des pétoncles lorsqu'ils sont 
abondants sur les coquilles. Leur effet possible sur la croissance, le rendement en chair ou 
encore sur le taux de mortalité est à définir. 

Au Nunavik, le pétoncle d'Islande est une ressource non exploitée. Elle est présente dans la 
plupart des régions à un niveau d'abondance généralement très mal connu. Jusqu'à maintenant, 
quelques gisements potentiellement exploitables ont été évalués dans les secteurs de Salluit, 
Déception et Quaqtaq. Les analyses ont démontré que dans ces secteurs, le pétoncle se 
singularise par un faible taux de croissance et une faible biomasse. De plus, les captures étaient 
constituées de nombreux individus âgés, avec comme dans la majorité des régions explorées une 
taille moyenne faible. 

Ces caractéristiques suggèrent que le pétoncle au Nunavik est une ressource qui devra être 
exploitée avec prudence. 



La mise en place d'une stratégie de gestion visant le maintien du potentiel reproducteur de la 
ressource devra tenir compte non seulement des caractéristiques biologiques particulières de la 
ressource mais également du fait que la biomasse reproductrice minimale nécessaire pour assurer 
ce maintien est inconnue tout comme le taux de mortalité par pêche que ces populations peuvent 
subir. 

Enfin, il sera important de sensibiliser les exploitants à la conservation de la ressource afin de 
favoriser un développement durable de ces pêcheries. 
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Tableau 1. Nombre de traits effectués selon le type de pêche au pétoncle dans les différents 
secteurs du Nunavik de 1984 à 1992. 

Traits de dragues 

Secteur Exploratoire Recherche Expérimentale Total 

Akpatok (île) 121 O 16 137 

Akulivik 45 O O 45 

Aupaluk 25 O O 25 

Baffin 146 O O 146 

Cap La Lande O 1 O O 10 

Charles (île) 6 O O 6 

Davis (Détroit) 32 O O 3 2 

Déception 1 63 5 69 

Inukjuak 110 O O 110 

Ivujivik 12 O O 12 

Kangiqsujuaq 5 1 O O 5 1 

Kangirsuk 26 O O 26 

Killiniq 166 O 50 216 

Labrador (Mer du) 124 O 9 133 

Mansel (Île) 12 O O 12 

Povungnituk 5 1 O O 5 1 

Quaqtaq 1 64 267 182 613 

Salluit 17 121 248 386 

Ungava Ouest 
(Baie) 

TOTAL 



Tableau 2. Caractéristiques des traits ainsi que des bateaux et engins utilisés lors des diverses pêches au pétoncle effectuées de 1984 à 1992 au 
Nunavik (l=exploratoire, 2=recherche, 3=expérimentale). 

Bateau Durée des Profondeur Type de Nombre 
traits des traits pêche de traits 

(minute) (m) effectués 

Type et Largeur Diamètre Type de 
Longueur nombre de totale des anneaux rondelles Min Max Min Max 

Année Période Nom (m) paniers (m) (mm) 

1984 06108- 10110 Brandley 12.2 Digby, 2 1.52 76 Caoutchouc 4 47 16 46 1 50 
Jeremy 

1985 14108-28109 Brandley 12.2 Digby, 3 2.28 76 Caoutchouc 2 15 9 95 1-3 185 
Jeremy 

1985 21109-24109 Brandley 12.2 Japonaise, 1 2.44 76 Caoutchouc 3 10 27 95 1 20 
Jeremy 

1985 16108-28109 Aiviq 13.7 Digby, 3 2.28 76 Caoutchouc 5 20 11 95 1-3 54 
1989 06108-23108 Aiviq 13.7 Digby, 3 2.28 76 Caoutchouc 4 16 22 115 1 78 & 
1990 14108-03109 Aiviq 13.7 Digby, 3 2.28 76 Caoutchouc 4 7 11 68 1 94 1 

1987 26108-12109 Anne S. 35.5 ?, 1 4.57 91 Métal 5 25 37 177 1-3 246 
Pierce 

1988 06108-14109 Angusalluq 12.3 Digby, 3 2.28 76 Caoutchouc 5 5 26 144 1 315 

1990 16108-03109 Rocky 10.6 Digby, 3 2.08 76 Caoutchouc 3 9 2 60 1 150 
Point 

1991 06108-01110 Rocky 10.6 Digby, 3 2.08 76 Caoutchouc 5 13 18 123 2-3 22 1 
Point 

1992 07108-29109 Rocky 10.6 Digby, 3 2.08 76 Caoutchouc 5 10 26 73 2-3 226 
Point 

1991 30108-23109 Jérome 12.1 Digby, 3 2.43 76 Caoutchouc 5 10 9 146 2-3 290 
Alfred 

1992 15108-29108 Jérome 12.1 Digby, 3 2.43 76 Caoutchouc 5 7 26 86 2-3 155 
Alfred 



Tableau 3. Prises moyennes par unité d'effort (PUE), exprimées en kilogramme de poids vif 
et en kilogramme de muscles par heure et par mètre de largeur de drague (kghm) 
pour la pêche exploratoire au pétoncle de 1984 à 1990. 

Vif Muscles Profondeur 
Secteur n moyenne des 

PUE S PUE S traits (m) 

Akpatok 121 5.7 1 8.3 1 0.64 0.93 107 

Akulivik 45 4.08 14.96 0.42 1.53 36 

Aupaluk 25 28.81 52.39 3.23 5.87 69 

Baffin 146 4.83 7.8 1 0.48 0.78 84 

Charles (Île) 6 15.86 26.50 1.17 1.96 6 1 

Davis (Détroit) 32 0.00 0.00 0.00 0.00 140 

Inukjuak 109 26.50 84.38 2.70 8.61 34 

Ivujivik 11 142.17 124.85 15.07 13.23 45 

Kangiqsujuaq 5 1 40.83 104.63 4.08 10.46 6 1 

Kangirsuk 26 38.29 96.21 4.29 10.78 8 3 

Killiniq 164 19.29 34.87 2.62 4.74 50 

Labrador (Mer du) 122 2.19 7.32 0.26 0.88 67 

Mansel (Île) 12 0.09 0.2 1 0.01 0.02 45 

Povungnituk 5 1 O. 18 0.27 0.02 0.02 34 

Quaqtaq 158 46.66 76.44 5.26 8.60 65 

Salluit 15 53.45 93.75 5.34 9.38 49 



Tableau 4. Prises moyennes de pétoncle par unité d'effort, pour la phase recherche, selon le secteur, l'année et la classe de profondeur. 

Profondeur de 35 à 75 mètres Profondeur de 75 à 110 mètres 

n Vif Muscles n Vif Muscles 

PUE PUE PUE PUE 
Secteur Année (kg/h.m) S (kg/h.m) S (kg/h.m) S (kg/h.m) S 

Déception 1991 46 128.20 106.00 9.50 7.80 9 2.60 5.50 0.20 0.40 
(Extérieur baie) 

Déception 1991 8 0.00 0.00 0.00 0.00 - - - - - 
(Baie) 

Cap La Lande 1991 1 O 106.10 78.10 10.40 7.70 - - - - - 

163 31.70 52.20 2.90 4.90 5 8 Quaqtaq (Baie) 1991 5.90 15.50 0.55 1.44 
4 

Quaqtaq 1991 28 93.20 74.20 8.70 6.90 7 10.40 14.20 1.00 1.30 
(Gisements) 

Quaqtaq 1992 3 8 129.90 97.50 13.90 10.40 2 19.50 3.80 2.08 2.55 
(Gisements) 

Quaqtaq 1991- 66 114.30 89.70 11.70 9.40 9 12.40 5.50 1.20 1.50 
(Gisements) 1992 

Salluit 1991 25 177.20 133.10 17.40 13.00 39 3.20 7.90 0.30 0.80 
(Gisement) 

Salluit 1992 29 165.80 152.00 14.90 13.70 - - - - - 
(Gisement) 

Salluit 1991- 54 171.10 142.40 16.10 13.30 39 3.20 7.90 0.30 0.80 
(Gisement) 1992 



Tableau 5. Prises moyennes par unité d'effort lors de la pêche expérimentale au pétoncle. 

Nombre Nombre Profondeur 
Secteur Année de trait d'heures moyenne Poids capturés Vif Muscles 

de pêche (ml (kg) 

Vif Muscle PUE S PUE S 
(kglh-m) (kl4h.m) 

Akpatok 1987 16 5.60 135 95.25 10.70 3.81 3.39 0.43 0.39 

Déception 1992 5 0.63 42 68.00 5 .O0 46.00 49.30 3.41 3.65 

Killiniq 1985 46 7.37 63 490.00 66.70 29.20 21.10 4.00 2.90 

Killiniq 1987 4 0.35 75 50.00 6.90 32.70 30.40 4.50 4.20 

Labrador 1985 9 1.50 37 210.00 25.40 61.40 39.40 7.43 4.77 

Salluit 

Salluit 1992 191 22.00 42 6 774.00 609.70 149.10 49.10 13.42 4.42 



Tableau 6 .  Densités moyennes de pétoncle pour la phase recherche et la phase expérimentale, 
selon le secteur, l'année et la classe de profondeur. 

35 et 75 mètres 

Nombre Vif Muscle 

Densité Densité Densité 
Secteur Année n (n/m2) S (dm2) S (g/m2) S 

[Recherche] 

Déception 1991 44 0.71 0.57 40.22 33.16 2.98 2.45 
(Extérieur baie) 

QlJaqtaq 1991 163 0.17 0.31 13.24 23.25 1.23 2.16 
(Baie) 

Quaqtaq 1991 28 0.52 0.51 39.78 36.31 3.70 3.38 
(Gisements) 

Quaqtaq 1992 38 0.70 0.56 52.10 43.34 5.58 4.64 
(Gisements) 

Quaqtaq 1991- 66 0.62 0.54 46.89 40.67 4.78 4.22 
(Gisements) 1992 

Salluit 1991 25 0.77 0.56 51.78 38.57 5.07 3.78 
(Gisement) 

Cap La Lande 1991 10 0.48 0.33 33.10 25.70 3.25 2.52 

Salluit 1992 29 0.88 0.63 58.86 45.09 5.30 4.06 
(Gisement) 

Salluit 1991- 54 0.83 0.60 55.58 41.96 5.19 3.90 
(Gisement) 1992 

[Expérimentale] 

Salluit 1991 25 0.85 0.72 74.61 59.46 7.31 5.83 



Tableau 6 .  (Suite). 

75 et 110 mètres 

Nombre Vif Muscle 

Densité Densité Densité 
Secteur Année n (dm2) S (g/m2) S (g/m2) S 

[Recherche] 

Déception 1991 9 4 . 0 0  -0.00 0.80 1.60 0.10 1.10 
(Extérieur baie) 

Quaqtaq 1991 58 0.03 0.09 2.10 5.60 0.20 0.50 
(Baie) 

Quaqtaq 1991 7 0.07 0.1 1 4.00 5.80 0.40 0.50 
(Gisements) 

Quaqtaq 1992 2 0.12 0.16 8.50 11.10 0.90 1.20 
(Gisements) 

Quaqtaq 1991- 9 0.08 0.1 1 4.90 6.70 0.50 0.70 
(Gisements) 1992 

Salluit 1991 39 0.02 0.06 1.10 2.68 0.10 0.26 
(Gisement) 

Cap La Lande 1991 - - - - - - - 

Salluit 1992 - - - - - - - 
(Gisement) 

Salluit 1991- 39 0.02 0.06 1.10 2.68 1.00 0.26 
(Gisement) 1992 

[Expérimentale] 

Salluit 1991 - - - - - - - 



Tableau 7. Superficies approximatives des peuplements de pétoncles visités lors des missions 
de recherche de 199 1 et 1992 au Nunavik. 

Superficie (km2) 
Secteur 

35 - 75 mètres 75 - 110 mètres TOTAL 

Déception 84.20 5.30 89.50 

Quaqtaq (Baie) 114.20 82.30 196.50 

Quaqtaq 
(Gisements) 

Salluit 
(Gisement) 



Tableau 8. Estimation de la biomasse* des principaux peuplements de pétoncles échantillonnés au Nunavik. 

- - -- 

Biomasse 

35 - 75 mètres 75 - 1 10 mètres Total 

Nombre Poids Poids Nombre Poids Poids Nombre Poids Poids 
Secteur Année d'individus vif muscle d'individus vif muscle d'individus vif muscle 

(x 1 06) (t) (0 (x 1 06) (0 (0 (x 1 06) (t) (0 

1991 59.8 3387.0 25 1 .O = 0.0 4.2 0.5 49.8  3391.2 25 1.5 
Déception 

Quaqtaq 1991 19.4 1512.0 140.5 
(Baie) 

Quaqtaq 1991 10.4 795.6 74.0 
(Gisements) 

Quaqtaq 1992 14.0 1042.0 11 1.6 
(Gisements) 

Salluit 1991 25.2 1693.2 165.8 
(Gisement) 

Salluit 1992 28.8 1924.7 169.7 
(Gisement) 

* Ne tient pas compte de l'efficacité de l'engin. 



Tableau 9. Rendement moyen en chair des pétoncles, avec et sans épibiontes pour certains 
secteurs du Nunavik. 

Rendement (%) 

Secteur Année Sans Avec Nombre 
épibionte épibiontes de 

muscles/ 
500 g 

Labrador 1984 1 1.54 11.01 
1985 - 12.12 

Killiniq 1984 - 14.05 
1985 - 13.55 

Deception 1991 9.61 7.38 123 

Salluit 1990 13.31 10.05 
199 1 13.26 9.77 
1992 11.95 8.98 

Ivujivik 

Inukjuak 1990 11.07 10.60 

Tableau 10. Taux de mortalité naturelle des pétoncles pour certains secteurs du Nunavik. 

Secteur Année Nombre de trait Mortalité Mortalité corrigée* 

Quaqtaq 199 1 149 11.37 14.43 13.36 16.57 

Quaqtaq 1992 3 9 12.18 6.84 14.58 15.37 
Déception 1991 5 2 8.98 9.95 10.70 11.44 

Salluit 1991 50 10.86 20.47 12.32 22.04 

Salluit 1992 29 14.54 4.75 17.22 13.30 

* Avec facteur de correction de 1.221 (selon Naidu, 1988). 



Tableau 11. Rapport entre le poids des épibiontes et le poids vif des pétoncles pour certains 
secteurs du Nunavik. 

SECTEUR n Minimum Maximum Moyenne S 

Déception 3 O O 0.44 0.23 0.13 

Quaqtaq 414 O 0.8 1 0.16 O. 17 

Inukjuak 60 O 0.25 0.02 0.05 

Ivujivik 30 O 0.06 0.00 0.01 

Labrador 73 O 0.30 0.05 0.08 

Salluit 174 O 0.63 0.26 0.16 



Figure 1. Pêche exploratoire effectuée de 1984 à 1990 dans le Nunavik. La grosseur des cercles pleins est proportionnelle à la 
capture de pétoncles effectuée et les cercles vides représentent des captures nulles. 



BAIE 

D'UNGAVA 

HUDSON 

L Figure 2. 
Distribution et abondance relative des captures de pétoncles effectuées 
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Figure 3. Distribution et abondance relative des captures de pétoncles effectuées dans la 
région de Quaqtaq lors des campages d'exploration de 1987 à 1989. 
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Figure 4. Distribution et abondance relative des captures de pétoncles effectuées dans la 
partie ouest de lla baie d'Ungava lors de la campagne d'exploration de 1988. 



Figure 5. Distribution et abondance relative des captures de pétoncles effectuées dans les 
environs du village de Kangiqsujuaq lors de la campagne d'exploration de 1989. 



'igure 6. Distribution et abondance relative des captures de pétoncles effectuées dans la 
région de Inukjuak et dans la partie située immédiatement au nord de celle-ci, lors 
de la campagne d'exploration de 1990. 



Figure 7. Distribution et abondance relative des captures de pétoncles effectuées dans les régions de Salluit et Déception lors de 
la campagne de recherche de 1991. 



Figure 8. Distribution et abondance relative des captures de pétoncles effectuées dans la région de Salluit lors de la campagne 
de recherche de 1992. 
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Figure 9. Distribution et abondance relative des captures de pétoncles effectuées dans la 
région de Quaqtaq lors de la campagne de recherche de 1991. 
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Figure 10. Distribution et abondance relative des captures de pétoncles effectuées dans la 
région de Quaqtaq lors de la campagne de recherche de 1992. 
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Figure 11. Structure de taille du pétoncle d'Islande, par classe de 3 mm, pour les régions du 
détroit et de la baie d'Hudson et par année d'échantillonnage. 
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Figure 12. Structure de taille du pétoncle d'Islande, par classe de 3 mm, pour la région de la 

baie d'Ungava et par année d'échantillonnage. 
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Figure 13. Structure de taille du pétoncle d'Islande, par classe de 3mm, dans les secteurs de 

Quaqtaq et de Salluit et par année d'échantillonnage. 
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Figure 14. Structure de taille du pétoncle d'Islande capturé avec paniers doublés, par classe 
de 3mm, dans les secteurs de Inukjuak en 1990, Quaqtaq et Salluit en 1992. 
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Figure 15. Cornposition en âge des captures du pétoncle d'Islande effectuées dans les secteurs 
de Salluit et Quaqtaq en 1992. 
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Figure 16. Courbes de croissance de type Von Bertalanffy représentant le pétoncle d'Islande 
des régions de Salluit et Quaqtaq en 1992. La courbe représentant Havre-Saint- 
Pierre en 1992 provient de M. Giguère (MPO, Mont-Joli, communication 
personnelle). 
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Figure 17. Structure de taille des claquettes du pétoncle d'Islande, par classe de 3mm, dans 
les secteurs de Salluit et Quaqtaq en 1992. 
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ABSTRACT 

Lambert, J. and G. Préfontaine. 1995. The Iceland Scallop (Chlamys islandica) in Nunavik. Can. 
Tech. Rep. Fish. Aquat. Sci. 2071: vii + 40 p. 

Over the past few years the Inuit communities of Nunavik have shown an interest in harvesting 
non-traditional marine resources such as the Iceland scallop (Chlamys islandica). In order to 
determine the distribution and abundance of Iceland scallops in this northern region, 2084 dredge 
tows were made between 1984 and 1992. The species was present in most of the areas explored. 
In the course of this exploratory fishing, the highest mean catches per unit effort (CPUE) were 
obtained in Hudson Strait, particularly near Ivujivik (15.1 kg meatlham), Salluit (5.3 kg meatlh.m) 
and Quaqtaq (5.3 kg meatlham). During research surve s, relatively high densities were estimated Y for the concentrations near Salluit (5.2 g meat/m ) and Quaqtaq (4.8 g meat/m2). The 
corresponding biomasses for these concentrations were estimated during the 1992 assessrnent at 
170 t of meat near Salluit and 112 t of meat near Quaqtaq. Specimens caught in the Salluit and 
Quaqtaq sectors were characterized by, arnong other things, slow growth and an age composition 
dominated by relatively old scallops (12 to 14 years in Salluit and 13, 14 and 16 years in 
Quaqtaq). The mean size (64.5 to 76.3 mm) was relatively small for most of the areas. A meat 
yield of 9.6 to 15.4% and a natural mortality of 9 to 14.5% are also characteristics of the 
resource. At certain sites the quantity of barnacles attached to the scallop shells represented an 
important proportion of the catch weight. These characteristics indicate that the Iceland scallop 
of Nunavik is a resource that must be harvested with caution in order to ensure its conservation 
and foster sustainable development of the fishery. 

Lambert, J. et G. Préfontaine. 1995. Le pétoncle d'Islande (Chlamys islandica) au Nunavik. Rapp. 
tech.can. sci. halieut. aquat. 2071 : vii + 41 p. 

Depuis quelques années, les communautés inuit du Nunavik s'intéressent à l'exploitation de 
ressources marines non traditionnelles. Parmi ces ressources, le pétoncle d'Islande (Chlamys 
islandica) présente un potentiel intéressant. Afin de connaître la distribution et l'abondance du 
pétoncle d'Islande de ce milieu nordique, 2084 traits de drague ont été effectués de 1984 à 1992. 
L'espèce était présente dans la plupart des régions explorées. Les prises moyennes par unité 
d'effort (PUE) les plus élevées et réalisées lors des projets d'exploration, provenaient du côté sud 
du détroit d'Hudson, notamment des régions situées près de Ivujivik (15.1 kg muscles/h-m), 
Salluit (5.3 kg muscles/h.m) et Quaqtaq (5.3 kg muscles/h.m). Des densités relativement élevées 
ont été estimées, lors de missions de recherche, pour des isements localisés dans les régions de F Salluit (5.2 g muscles/m2) et Quaqtaq (4.8 g muscles/m ). Les biomasses correspondant à ces 
gisements étaient, selon l'évaluation de 1992, de 170 tonnes de muscles à Salluit et de 112 tonnes 
de muscles à Quaqtaq. Les individus capturés dans les secteurs de Salluit et de Quaqtaq étaient 
caractérisés, notamment, par une croissance faible et une composition en âge dominée par des 
pétoncles relativement vieux, soit 12 à 14 ans à Salluit et 13, 14 et 16 ans à Quaqtaq. Une taille 
moyenne faible, de 64.5 à 76.3 mm, a été estimée pour la plupart des régions. Un rendement en 
chair de 9.6 à 15.4 % e t  une mortalité naturelle variant entre 9 et 14.5 % caractérisaient 
également la ressource. A certains sites, la quantité de balanes fixées sur les coquilles de 
pétoncle représentait une proportion importante du poids des captures totales. Ces caractéristiques 
indiquent que le pétoncle d'Islande au Nunavik est une ressource qui doit être exploitée avec 
prudence afin d'en assurer la conservation et favoriser un développement durable des pêcheries. 



INTRODUCTION 

Over the last few years the Inuit communities of Nunavik, a region situated north of the 55" 
parallel in the province of Québec, have been trying to develop new fisheries based on resources 
that cannot be harvested by traditional fishing methods. Of these resources, the Iceland scallop 
(Chlamys islandica) has so far proven to be the Nunavik coastal species with the greatest 
economic potential. 

The Iceland scallop is a bivalve mollusc found in sub-Arctic circumpolar regions. In the northern 
Atlantic, it is found above the Arctic Circle near Spitsbergen, Jan Mayen, and Bear Islands in 
Nonvay (Aschan and Sundet 1990), dong the coasts of Iceland and Greenland (Pedersen 1988) 
and as far south as Massachusetts (Serchuk and Wigley 1984). In Canada, it is found mainly in 
Cumberland Sound, Baffin Island, in the Nain region of Labrador, in the Gulf of St Lawrence 
and off southern Newfoundland. Lubinsky (1980) has reported finding it at several sites in 
Hudson Bay and Hudson Strait, as well as in northern James Bay. Within a given site, this 
mollusc is characterized by a contagious distribution pattern. It is found at depths of 10 to 
150 m, often in areas with strong currents and intense mixing. The Iceland scallop lives mainly 
on hard sea floors associated with a variety of substrates, such as sand, gravel, shells, rocks or 
pebbles, to which it can attach itself with its byssus. Although it is a marine species, it can 
tolerate salinity as low as 22.5%0 (Crawford and Hudon 1990). 

The Iceland scallop moves by rapidly opening and closing its two valves, or shells, using its 
adductor muscle, which is the part of the scallop that is generally eaten. In Nunavik, al1 the soft 
parts of the scallop are frequently eaten. This filter feeder consumes organic particles suspended 
in the water, some as small as 0.007 mm (Vahl 1973). Growth is seasonal. The species is 
unisexual and achieves sexual maturity at three to five years in Nonvegian waters (Vahl 1981). 
The eggs and larvae are planktonic for three to eight weeks, after which the larvae adhere to the 
seabed. 

The Iceland scallop has been harvested commercially in the Gulf of St Lawrence since the mid 
1960s. During experimental fishing in 1974 it was also found to be present off the Labrador 
coast in the area around Nain. The largest beds to be harvested in the years to come were 
located in that area in 1982 by Barney et al. (1982). Exploratory projects did not begin in 
Nunavik until 1984 (Figure 1). These explorations initially focussed on the area around Killinik 
(Figure 2), but for two years no worthwhile concentrations were found (Gillis and Allard 1986, 
Gillis et al. 1987). The main purpose of the exploration work was to determine the distribution 
of the scallops and locate beds with commercial potential. Exploration continued until 1987 on 
board the Anne S. Pierce in the eastern part of Hudson Strait, on the Akpatok Bank and in Davis 
Strait. This expedition, the first of three exploratory missions inside Diana Bay (Figure 3), found 
prornising beds near Quaqtaq (Gillis and Allard 1988). In 1988, the Angussaluq expedition 
explored the western part of Ungava Bay (Figure 4). The sarne mission also surveyed part of 
the north shore of Hudson Strait and Diana Bay (Allard and Gillis 1989). Exploratory fishing 
continued into 1989, in conjunction with a technology transfer project, chiefly around 
Kangiqsujuaq and Quaqtaq, as well as in the areas of Salluit and Charles Island, where significant 
concentrations were located (Figures 1 and 5) (Albright 1990). The latest exploration project, 
conducted in 1990, surveyed the areas west of Salluit in Hudson Strait (Morin 1991a) and the 
northeastern part of Hudson Bay as far as Inukjuak (Figures 1 and 6) ,  including the eastern coast 
of Mansel Island (Morin 1991b). Préfontaine and Morin (1991) have reviewed the exploratory 
fishing expeditions of 1984 to 1990 in Nunavik. Finally, research projects were conducted in 



1991 and 1992 in the areas of Salluit, Deception and Quaqtaq (Figures 7 to 10) to determine the 
abundance of the resource in beds found during exploratory fishing (Boivin et al. 1992a, 1992b, 
Boivin and Allard 1993, Allard and Boivin 1993). 

r 
This paper reviews current knowledge of the distribution, abundance and biological characteristics 
of the Iceland scallop in various regions of Nunavik. The data collected in several projects have 
been gathered together, standardized and analysed to determine the commercial fishing potential 
of the resource. Scallop beds in the Salluit and Quaqtaq regions have been studied more 
exhaustively because the database on these regions is larger. 

\ The main objectives of this study are to provide a tool to help scientists and administrators assess 
and manage Nunavik scallop populations and make available information that may be helpful to 
users of the resource. 

METHOD 

The results analysed in this report come from six exploratory fishing projects conducted between 
1984 and 1990. These projects covered areas of the northeastern part of Hudson Bay, Hudson 
Strait, Ungava Bay, the Labrador Sea and Davis Strait. Dredge tows were made in 19 geographic 
areas, 10 of which are populated with Inuit communities (Figure 1 and Table 1). In addition, two 
research missions were conducted in 1991 and 1992. 

Because of ice and auturnn storms, fishing was limited to the period between early August and 
late September. In all, six fishing vessels were used (Table 2). Five of them measured between 
10.6 and 13.7 m, and were equipped with a Digby-type drag with three buckets, totalling 2.08 
to 2.43 m in width; the other, a mid-shore vessel, was 35.5 m long and equipped with a drag 
4.57 m wide. 

A total of 2,084 dredge tows were carried out in three types of fishing: exploratory, research and 
experimental (Table 1). The purpose of the exploratory fishing was to locate scallop beds, and 
no specific sampling plan was followed. In each region surveyed, a maximum number of tows 
was done in order to cover as much area as possible in the time the vessel was available. The 
sites were selected according to the seabed profile and the operating constraints of the fishing 
gear. Research surveys consisted chiefly in assessing the abundance of the resource in the beds. 
The 1991 survey was based on a systematic sampling plan at depths of less than 110 m in the 
areas of Salluit, Deception and Quaqtaq (Figures 7 and 9). The 1992 research cruise, which 
surveyed the same areas except for Deception, involved random sampling at depths of 35 to 
75 m, directly on beds located in the earlier project (Figures 8 and 10). Finally, 5 10 experimental 
dredge tows were made between 1984 and 1992. The tows simulated commercial fishing and 
focussed on the sites where the largest catches had been made on the exploratory and research 
fishing expeditions. The trials were conducted mainly in 1991 and 1992, after the research 
cruises. 

At each site, the tow generally lasted a standard five minutes, and the depth, position and total 
catch weight were recorded. 

Between 1984 and 1990, the position of the sites was established visually using charts or radar. 
In 1991 and 1992, more exact co-ordinates of latitude and longitude were determined using the 
satellite global positioning system (GPS), with a margin of error of i 25 m. 



In our study, the resource was characterized using the following parameters: catch per unit 
effort (CPUE), density, biomass, size frequency distribution, recniitment, age distribution, growth 
rate, meat yield, natural mortality rate and proportion of epibionts. Because of missing records 
or positions deemed to be invalid, there are differences, in some cases, between the actual number 
of tows made in an area and the number of data analysed. 

The catches were stated in terms of both total live weight and meat weight. The meat weight 
was obtained by multiplying the total weight by the mean yield, which is the ratio of muscle 
weight to total weight including epibionts. When the mean yield was not available for an area 
or year, the mean yield of neighbouring areas or the closest year was used. 

CATCH PER UNIT EFFORT 

To calculate catch per unit effort (CPUE), the catches were divided by the number of hours 
fished and the width in metres of the dredge used. 

DENSITY 

Density was estimated as follows: 

Catch 
Density - - 

Distance covered (m) x Width of dredge (m) 

Catch was expressed in numbers, live weight in kilograms and meat weight in kilograms. 
Density estimates, which require exact positioning data, were calculated only for the areas 
surveyed during the research cniises. It is important to note that this method of estimating 
density is ver -  approximate, not only because of the possible margin error in estimating the 
distance covered, but mainly because the efficiency of the fishing gear is not taken into account. 

BIOMASS 

The scallop biomass in the beds near Quaqtaq, Deception and Salluit was estimated as follows: 

biomass = mean density x surface area of scallop bed 

The surface areas have been estimated by Boivin et al. (1992a, 1992b) (Table 7). After 
systematic sampling in the three regions, these researchers determined the lirnits of the beds based 
on the size of the catches. They then used a planimeter to estimate the area within the limits. 
It is worth noting that the inexactness of the density calculation is reflected in the biomass 
calculation. 



SIZE FREQUENCY DISTRIBUTION 

At each site, shell height was measured to the nearest rnillimetre on al1 specimens caught or on 
a sample of about 100 randornly selected specimens. The scallops examined were grouped by 
area and 3 mm size category. Shell height is the distance between the hinge and the opposite 
margin of the shell. 

RECRUITMENT 

Size frequencies determined on the basis of specimens caught during experimental commercial 
fishing showed that most specimens kept by Inuit fishermen were larger than 67 mm (unpublished 
data). We therefore defined specimens of a size equal to or smaller than 67 mm as pre-recruits. 
A recruitment index was then obtained on the basis of the size frequencies of the catches made 
on the different expeditions. A second type of sampling, which was carried out using lined 
buckets during exploratory fishing at Inukjuak and on research expeditions at Salluit and Quaqtaq 
in 1992, provided a better estimate of recruitment. 

AGE DISTRIBUTION 

To determine the age distribution of specimens caught at Salluit and Quaqtaq in 1992, age-height 
keys were established. Each key was then applied to the size frequencies obtained during 
research surveys the same year. 

The age of 276 specimens caught at Salluit and 260 specimens from Quaqtaq was estimated. The 
method used to determine age was to count the number of annual marks, or rings, on the upper 
shell. When the surface of the upper valve was not readable, the lower valve was used. When 
neither valve was readable, the number of annual rings on the resilium, or hinge ligament, was 
recorded (Johannessen 1973). A workshop organized by Seaku Fisheries Inc. on determining the 
age of Iceland scallops (S. Naidu, DFO, St.Johnls, NFLD, persona1 communication) revealed that 
different people arrived at significantly different determinations of the age of the same specimen. 
To avoid any confusion, the same person therefore determined the age of al1 the specimens 
considered in this study. 

GROWTH RATE 

The growth rate was estimated for the Salluit and Quaqtaq areas using the Von Bertalanffy 
method (Ricker 1980), that is: 

where 

L, = length at time t 
L ,  = asymptotic length 
k = growth constant 
t,  = initial condition parameter 



The curves were adj us te dite rat ive^^ using the Marquardt method of the SAS software program's 
NLIN procedure (SAS Institute 1989). Specimens over 20 years old were not included in the 
calculations because there were too few of them and the accuracy of the readings was uncertain. 

MEAT YIELD 

Meat yield was estimated from the ratio of the weight of the muscle, including smooth muscle, 
to the total weight of the scallop with and without epibionts. These measurements were taken 
from samples that generally included specimens of al1 sizes harvested in the main areas during 
certain projects. In some cases, estimated yield was based on the number of meats per 500 g of 
meat collected for specirnens larger than 67 mm. 

MORTALITY 

The natural mortality (M) of the Iceland scallop was calculated using Dickie's equation (1955): 

M - - 1 - e - ( ~ l t )  (l/L)365 

where 

M = annual mortality rate 
c = number of cluckers (empty shells) in sample 
L = number of live scallops in sample 
t = mean time, in days, of natural dislocation of shells 

Mercer (1974) estimated experimentally that scallops caught in the Gulf of St Lawrence had a 
mean dislocation time of 210.8 days. A second value was calculated applying a correction factor 
of 1.221 to the number of cluckers to take into account the effect of the fishing gear on their 
dislocation (Naidu 1988). 

EPIBIONTS 

The quantity of epibionts on the scallop shells was determined from the mean ratio of the weight 
of epibionts to the live weight of the specimens for each area. 

RESULTS 

CATCH PER UNIT EFFORT 

In each area, the result of the calculation of mean catch per unit effort is characterized by high 
dispersion, or standard deviation, values. These high values indicate that scallop distribution is 
uneven from area to area, and even within a given bed. Moreover, when considered in relation 
to the means, the dispersion values show that the means are inaccurate. However, the results still 
give us an idea of the relative abundance of the species in the various regions. 



Exploratory Fishing 

The catches varied greatly in most of the areas of Nunavik where exploratory fishing was done 
(Figure 1). The highest mean catches per unit effort (CPUE) were on the south shore of Hudson 
Strait, particularly around Ivujivik, Salluit, Quaqtaq and Kangiqsujuaq, and in the areas of 
Inukjuak, on the eastern shore of Hudson Bay, and Kangirsuk, in the western part of Ungava Bay 
(Table 3). Catches were very small in the northern part of the Inukjuak region, including Mansel 
Island, as well as around Akpatok Island. The mean CPUE for the northeastern part of Hudson 
Strait (Baffin Island) suggests that scallops are not very abundant there. No scallops were caught 
in the part of Davis Strait explored. Finally, the results of the exploratory fishing done in the 
upper latitudes of Labrador suggests that the species is not abundant in this region. 

Research 

In research surveys, the highest mean CPUEs were obtained in the beds at Salluit 
(16.1 kg muscleh-m) and Quaqtaq (1 1.7 kg musc1eh.m) at 35 to 75 m (Table 4). The estimate 
for al1 of Diana Bay in 1991 was much lower (2.9 kg musc1eh.m). Virtually no specimens were 
caught in Deception and Salluit bays. The CPUE around Cape La Lande, between Deception and 
Salluit bays, was quite good at 10 kg musclesh~m. 

Exuerimental Fishing 

The experimental fishing effort and catch rates varied a great deal from area to area and from 
year to year (Table 5). The best CPUEs were once again obtained in the Salluit region, in 1991 
and 1992, with respective values of 24.15 and 13.42 kg musc1eh.m. The mean CPUE in the 
Quaqtaq region was between 7 and 12 kg muscle/h.m, depending on the year. In the Labrador 
region, the mean catch rate, based on nine experimental dredge tows done in 1985, was 
7.43 kg muscle/h.m, which is higher than those obtained in the Akpatok Island, Deception and 
Killinik areas. 

DENSITY 

Research 

For the years 1991 and 1992 together, the estimated mean density at a depth of 35 to 75 m was 
5.19 g meat/m2 in the Salluit bed and 4.78 g meat/m2 in the Quaqtaq bed (Table 6). At the same 
depth, the mean density was 3.25 glm2 at Cape La Lande, 2.98 glm2 at Deception and only 
1.23 glm2 in Diana Bay as a whole. 

Exuerimental Fishing 

In 1991, the density estimated on the basis of experimental dredge tows at 35 to 75 m was 
7.31 glm2 at Salluit but only 2.56 g/m2 in the Quaqtaq region. 

BIOMASS 

At Salluit, biomass estimates for an area of about 33 km2 (Table 7) at 35 to 75 m were very 
similar in 1991 and 1992, with values close to 166 and 170 t of meat respectively (Table 8). On 



the smaller beds in the ~ Ü a ~ t a ~  region, the biomass was estimated at approximately 74 t of rneat 
in 1991 and 112 t in 1992. The large biomass estimates calculated for al1 of Diana Bay and for 
Deception are consistent with the larger surface areas. 

These biomass values do not account for gear efficiency, which could be anywhere from 15% 
(Bernier and Poirier 1981) to over 34% (Fisheries and Oceans 1992). Thus, with 20% efficiency, 
estimates would be five times higher. However, a large proportion of specimens caught are of 
non-commercial size (see Recruitment), indicating that available biomass is less than the 
estimated biomass. 

SIZE FREQUENCY DISTRIBUTION 

Catches were generally characterized by a unimodal size structure. Among the Nunavik areas 
surveyed, the smallest mean shell height of 64.5 mm was found at Deception (Figure 1 l),  while 
the largest mean size of 76.3 mm was observed in the Killinik region (Figure 12). The Labrador 
area, outside Nunavik waters, had a mean shell height of 81.8 mm. The only area representing 
Hudson Bay was Inukjuak, with a mean size of 68.1 mm. The size frequencies observed suggest 
that small specimens are proportionally more frequent in the Salluit area than in the Quaqtaq area 
(Figure 13). 

RECRUITMENT 

Specimens smaller than 68 mm represented 16% to 62% of catches in the various areas of 
Nunavik (Figures 11 to 13). This great abundance of small scallops is even more evident in the 
catches made using lined buckets (Figure 14). At Salluit, 56% of the scallops caught using lined 
buckets were pre-recruits, while the proportion was 37.4% for the Quaqtaq beds. In the Salluit 
area, the pre-recruits caught are represented chiefly by specirnens aged 9 to 13 years, in order of 
importance (Figure 15). In Quaqtaq, pre-recruits consisted of scallops aged 9, 10 and 11 years, 
and with smaller numbers of 8-year-old specimens. 

AGE DISTRIBUTION 

The age range of scallops caught in the Quaqtaq beds in 1992 was broader than that of those 
caught at Salluit the sarne year (Figure 15). Specimens aged 12, 13 and 14 years dorninated the 
Quaqtaq catches, while those most frequently caught at Salluit were 13, 14 and 16 years old. 

GROWTH RATE 

The growth curves (Figure 16) suggest that the scallops reach their maximum size more quickly 
at Quaqtaq (k = 0.165) than at Salluit (k = 0.065). Asymptotic mean size is nevertheless greater 
at Salluit (Lm = 124.6 mm) than at Quaqtaq (Lm = 87.2 mm). The curves indicate that the 
growth of specimens from the Salluit and Quaqtaq regions is much slower than in the Havre 
St Pierre region of the Gulf of St Lawrence. According to these growth curves, it would take 
an average of 14 years for a specimen to reach 68 mm in the Salluit region, while at Quaqtaq, 
it would take about 12 years. 



MEAT YIELD 

For the six areas sampled, the meat yield varied between 9.6% and 15.4% (Table 9). At Salluit 
and Quaqtaq, the yield calculated from research samples taken in 1991 and 1992 was fairly 
sirnilar, ranging from 11.9% to 13.3%. The meat count per 500 g for these two regions was 
between 66 and 85. At Deception, the count was much higher, 123 meats per 500 g. 

NATURAL MORTALITY 

Natural mortality rate estimates varied between 9% and 14.5% in 1991 and 1992 in the Salluit, 
Deception and Quaqtaq areas (Table 10). After applying the 1.22 correction factor proposed by 
Naidu (1988), rates were approximately 2% higher. The mean size of cluckers (Figure 17) 
measured in 1992 was significantly different in Salluit and Quaqtaq ( t  = 6.605, d.J = 1598 and 
P = .0001), with respective values of 71.9 and 74.6 mm. 

EPIBIONTS 

The quantity of epibionts attached to the scallop shells varied considerably from one region to 
another (Table 11). Practically no epibionts were found on the specimens from the Inukjuak, 
Ivujivik and Labrador regions, on the other hand, the weight of epibionts accounted for, on 
average, close to a quarter of the total weight of scallops sampled from the Deception and Salluit 
regions. In the Quaqtaq region, epibionts represented, on average, less than a fifth of total scallop 
weight. 

DISCUSSION 

The Iceland scallop is found in most of the Nunavik areas surveyed. It is most abundant in 
Hudson Strait at depths of 35 to 75 m. Although it is found within a 50-km radius of seven Inuit 
communities, virtually no harvesting of this resource is done in Nunavik. 

CPUE estimates in many of the areas explored are similar to those indicated by Giguère and 
Miller (1993) for beds harvested commercially in the Gulf of St Lawrence. Nonetheless, the 
profile and accessibility of the seabed did not always allow the site to be fully examined. 

The CPUE and density values calculated for the Salluit, Deception and Quaqtaq beds are 
relatively high, but the limited area of the beds means that the biomass involved is relatively 
small. 

The size frequency distributions for most of the regions of Nunavik show a large percentage of 
pre-recruits and a smaller mean size than those reported for the regions of Nuuk in Greenland 
(Pedersen 1989), Cumberland Sound (Crawford 1989) or Havre St Pierre in the Gulf of 
St Lawrence (Giguère 1993). The presence of many older specimens in the catches from the 
Salluit and Quaqtaq regions can be explained by the fact that the resource has never been 
harvested. The size frequency distribution of the Nunavik beds suggests that the older specimens 



would be caught in the fiÏ-st years of fishing. In conjunction with a low growth rate, this would 
cause an eventual drop in the mean size of the specimens caught. Moreover, as this older section 
of the population is reduced in numbers, it is possible that catch rates would in turn decline 
rapidly . 

The natural mortality rates estimated for the Deception, Salluit and Quaqtaq beds are of the same 
order as those made by Giguère et  al. (1990) for the north shore of the Gulf of St Lawrence and 
the meat yields are slightly lower than those for that region. 

Scallops caught at Deception, Salluit and Quaqtaq are characterized by a very high percentage 
of epibionts, almost exclusively Balanus crenatus. It is possible that epibionts reduce a scallop's 
ability to swim when they are numerous on the shell. Their possible effect on growth, meat yield 
or even mortality rate is still unknown. 

The Iceland scallop is a resource that has yet to be developed in Nunavik. It is found in most 
of the regions, but its abundance is generally poorly known. So far, only a few potentially 
harvestable concentrations have been assessed in the areas of Salluit, Deception and Quaqtaq. 
Analysis has shown that Iceland scallops in these areas are characterized by a relatively slow 
growth rate and small biomass. Moreover, catches consisted of a large number of old specimens 
and, as in most of the regions explored, mean size was small. 

These characteristics suggest that scallops in Nunavik are a resource that should be harvested with 
caution. 

A management strategy intended to maintain the reproductive potential of the resource must take 
into account not only its particular biological characteristics, but also the fact that we do not 
know what minimum reproductive biomass is needed to maintain this potential or how harvesting 
would affect the mortality rate of the resource. 

Lastly, it is important that fishermen become aware that conserving the resource is essential to 
ensuring sustainable development of this fishery. 
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Table 1. Number of dredge tows made, by type of scallop fishing, in the various areas of 
Nunavik, 1984 to 1992. 

Dredge Tows 

Area Exploratory Research Experimental Total 

Akpatok Island 121 O 16 137 

Akulivik 45 O O 45 

Aupaluk 25 O O 25 

Baffin 146 O O 146 

Cape La Lande O 10 O 10 

Charles Island 6 O O 6 

Davis Strait 3 2 O O 3 2 

Deception 1 63 5 69 

Inukj uak 110 O O 110 

Ivujivik 12 O O 12 

Kangiqsujuaq 

Kangirsuk 

Killiniq 

Labrador Sea 124 O 9 133 

Mansel Island 12 O O 12 

Povungnituk 5 1 O O 5 1 

Salluit 17 121 248 386 

Ungava Bay, 
western 

TOTAL 1113 46 1 5 10 2084 



Table 2. Characteristics of tows, vessels and gear used for various types of scallop fishing between 1984 and 1992 in Nunavik 
(Type 1 = exploratory, 2 = research, 3 = experimental). 

Duration of Depth of Type of Number 
tows (minutes) tows (m) fishing of tows 

Type and Diameter of Type of 
Y ear Period Name Length number of Width rings (mm) washers Min. Max. Min. Max. 

(m) buckets (ml 

1984 06108-10110 Brandley 12.2 Digby, 2 1.52 76 Rubber 4 47 16 46 1 50 
Jeremy 

1985 14108-28109 Brandley 12.2 Digby, 3 2.28 76 Rubber 2 15 9 95 1-3 185 
Jeremy 

1985 21109-24109 Brandley 12.2 Japanese, 1 2.44 76 Rubber 3 1 O 27 95 1 20 
Jeremy 

1985 16108-28109 Aiviq 13.7 Digby, 3 2.28 76 Rubber 5 20 11 95 1-3 54 1 

1989 06108-23108 Aiviq 13.7 Digby, 3 2.28 76 Rubber 4 16 22 115 1 78 
1990 14108-03109 Aiviq 13.7 Digby, 3 2.28 76 Rubber 4 7 11 68 1 94 

1987 26108-lu09 Anne S. 35.5 ?, 1 4.57 91 Meta1 5 25 37 177 1-3 246 
Pierce 

1988 06108-14109 Angusalluq 12.3 Digby. 3 2.28 76 Rubber 5 5 26 144 1 315 

1990 16108-03109 Rocky 10.6 Digby, 3 2.08 76 Rubber 3 9 2 60 1 150 
Point 

1991 06108-01110 Rocky 10.6 Digby, 3 2.08 76 Rubber 5 13 18 123 2-3 22 1 
Point 

1992 07108-29109 Rocky 10.6 Digby, 3 2.08 76 Rubber 5 1 O 26 73 2-3 226 
Point 

199 1 30108-23109 Jérome 12.1 Digby, 3 2.43 76 Rubber 5 9 146 2-3 290 
Alfred 

1992 15108-29108 Jérome 12.1 Digby, 3 2.43 76 Rubber 5 7 26 86 2-3 155 
Alfred 



Table 3. Mean catch per unit effort (CPUE), in kilograms of live weight and kilograms of 
meat per hour and per metre of dredge width (kg1h.m) for exploratory scallop 
fishing, 1984 to 1990. 

Live Meat Mean depth of - - 

Area n tows cm) 
CPUE S CPUE S 

Akpatok 121 5.7 1 8.3 1 0.64 0.93 107 

Akulivik 45 4.08 14.96 0.42 1.53 3 6 

Aupaluk 25 28.81 52.39 3.23 5.87 69 

Baffin 146 4.83 7.8 1 0.48 0.78 84 

Charles Island 6 15.86 26.50 1.17 1.96 6 1 

Davis Strait 3 2 0.00 0.00 0.00 0.00 140 

Inukjuak 109 26.50 84.38 2.70 8.61 34 

Ivujivik 11 142.17 124.85 15.07 13.23 45 

Kangiqsujuaq 5 1 40.83 104.63 4.08 10.46 6 1 

Kangirsuk 26 38.29 96.2 1 4.29 10.78 8 3 

Killiniq 1 64 19.29 34.87 2.62 4.74 50 

Labrador Sea 122 2.19 7.32 0.26 0.88 67 

Mansel Island 12 0.09 0.2 1 0.01 0.02 45 

Povungnituk 5 1 0.18 0.27 0.02 0.02 34 

Salluit 15 53.45 93.75 5.34 9.38 49 



Table 4. Mean scallop catch per unit of fishing effort for research missions, by area, year and depth category. 

Depth from 35 to 75 m Depth from 75 to 110 m 

Live Meat Live Meat 

CPUE CPUE CPUE CPUE 
Area Year n (kg/h.m) S &@.ml S n (kg/h.m) S @mm S 

Deception 1991 46 128.20 106.00 9.50 7.80 9 2.60 5.50 0.20 0.40 
(Outside bay) 

Deception 1991 8 0.00 0.00 0.00 0.00 
(Bay) 

Cape La 1991 10 106.10 78.10 10.40 7.70 
Lande 

Quaqtaq Bay 1991 163 31.70 52.20 2.90 4.90 58 5.90 15.50 0.55 1.44 

Quaqtaq 1991 28 93.20 74.20 8.70 6.90 7 10.40 14.20 1 .OO 1.30 
(Beds) 

Quaqtaq 1992 38 129.90 97.50 13.90 10.40 2 19.50 3.80 2.08 2.55 
(Beds) 

Quaqtaq 1991- 66 114.30 89.70 11.70 9.40 9 12.40 5.50 1.20 1.50 
(Beds) 1992 

Salluit (Bed) 1991 25 177.20 133.10 17.40 13.00 39 3.20 7.90 0.30 0.80 

Salluit (Bay) 1991 7 2.40 3.90 0.20 0.40 7 0.00 0.00 0.00 0.00 

Salluit (Bed) 1992 29 165.80 152.00 14.90 13.70 

Salluit (Bed) 1991- 54 171.10 142.40 16.10 13.30 39 3.20 7.90 0.30 0.80 
1992 



Table 5. Mean catch per unit of effort during experimental scallop fishing. 

Weight caught (kg) Live Meat 

Area Year Number Number of Mean CPUE CPUE 
of tows hours fishing depth (m) Live Meat (kgh.m) S (kf3h.m) S 

Akpatok 1987 16 5.60 135 95.25 10.70 3.81 3.39 0.43 0.39 

Deception 1992 5 0.63 42 68.00 5.00 46.00 49.30 3.41 3.65 

Killiniq 1985 46 7.37 6 3 490.00 66.70 29.20 21.10 4.00 2.90 

Killiniq 1987 4 0.35 7 5 50.00 6.90 32.70 30.40 4.50 4.20 

Labrador 1985 9 1.50 3 7 210.00 25.40 61.40 39.40 7.43 4.77 

Salluit 199 1 56 6.45 46 3 360.50 329.30 246.40 117.41 24.15 11.50 

Salluit 1992 191 22.00 42 6 774.00 609.70 149.10 49.10 13.42 4.42 



Table 6 .  Mean scallop density during research and experimental fishing, by area, year and 
depth category. 

Number Live Meat 

Density Density Density 
Area Year n (n/m2) S (g/m2> S (dm2> S 

[Research] 

Deception 1991 44 0.71 0.57 40.22 33.16 2.98 2.45 
(Outside bay) 

Quaqtaq (Bay) 1991 163 0.17 0.31 13.24 23.25 1.23 2.16 

Quaqtaq (Beds) 1991 28 0.52 0.51 39.78 36.31 3.70 3.38 

Quaqtaq (Beds) 1992 38 0.70 0.56 52.10 43.34 5.58 4.64 

Quaqtaq (Beds) 1991- 66 0.62 0.54 46.89 40.67 4.78 4.22 
1992 

Salluit (Bed) 1991 25 0.77 0.56 51.78 38.57 5 .O7 3.78 

Cape La Lande 1991 10 0.48 0.33 33.10 25.70 3.25 2.52 

Salluit (Bed) 1992 29 0.88 0.63 58.86 45.09 5.30 4.06 

Salluit (Bed) 1991- 54 0.83 0.60 55.58 41.96 5.19 3.90 
1992 

[Experimental] 

Salluit 1991 25 0.85 0.72 74.61 59.46 7.3 1 5.83 



Table 6 .  (Cont'd) 

Number Live Meat 

Density Density Density 
Area Year n (n/m2) S (g/m2> s (g/m2> S 

[Research] 

Deception 1991 9 ~ 0 . 0 0  10.00 0.80 1.60 0.10 1.10 
(Outside bay) 

Quaqtaq (Beds) 1991 7 0.07 0.11 4.00 5.80 0.40 0.50 

Quaqtaq (Beds) 1992 2 0.12 0.16 8.50 11.10 0.90 1.20 

Quaqtaq (Beds) 1991- 9 0.08 0.11 4.90 6.70 0.50 0.70 
1992 

Salluit (Bed) 1991 39 0.02 0.06 1.10 2.68 0.10 0.26 

Cape La Lande 1991 

Salluit (Bed) 1992 

SaIIuit (Bed) 1991- 39 0.02 0.06 1.10 2.68 1.00 0.26 
1992 

[ExperimentaE] 

Quaqtaq 1991 3 0.06 0.09 6.00 9.30 0.56 0.87 

Salluit 1991 



Table 7. Approximate surface area of scallop concentrations during research missions in 
Nunavik in 199 1 and 1992. 

Surface area (km2) 
Area 

35-75 m 75-110 m Total 

Deception 

Quaqtaq (Bay) 

Quaqtaq (Beds) 

Salluit (Bed) 



Table 8. Estimated biomass* of main scallop concentrations sampled in Nunavik. 

Biomass 

35-75 m 75-110 m Total 

Number of Live Meat Number of Live Meat Number of Live Meat 
specimens weight weight specimens weight weight specimens weight weight 

Area Year (x IO6) (t) (t) (x IO6) (t) (t) (x 106) (t) (t) 

1991 59.8 3387.0 25 1 .O = 0.0 4.2 0.5 4 9 . 8  339 1.2 25 1.5 
Deception 

Quaqtaq 1991 10.4 795.6 74.0 
(Beds) 

Quaqtaq 1992 14.0 1042.0 111.6 
(Beds) 

Salluit 1991 25.2 1693.2 165.8 
( B d )  

Salluit 1992 28.8 1924.7 169.7 
( B d )  

* Does not take into account gear efficiency. 



Table 9. Mean meat yield of scallops, with and without epibionts, for certain areas of 
Nunavik. 

Yield (%) 

Area Year Without With Meat 
epibionts epibionts count1 

500 g 

Labrador 1984 11.54 11.01 
1985 - 12.12 

Deception 1991 9.61 7.38 123 

Ivujivik 1990 10.62 10.60 - 
Inukjuak 1990 11.07 10.60 

Table 10. Natural mortality of scallops for certain areas of Nunavik. 

Mortality Correc ted 
mortality* 

Area Year Number of tows % S % S 

Quaqtaq 199 1 149 11.37 14.43 13.36 16.57 

Ql-laqtaq 1992 39 12.18 6.84 14.58 15.37 

Déception 1991 52 8.98 9.95 10.70 1 1.44 

Salluit 1991 50 10.86 20.47 12.32 22.04 

Salluit 1992 29 14.54 4.75 17.22 13.30 

* With correction factor of 1.221 (according to Naidu 1988). 



Table 11. Ratio of weight of epibionts to live weight of scallops for certain areas of 
Nunavik. 

Area n Minimum Maximum Mean S 

Deception 30 O 0.44 0.23 0.13 

Quaqtaq 414 O 0.81 0.16 O. 17 

Inukjuak 60 O 0.25 0.02 0.05 

Ivujivik 30 O 0.06 0.00 0.0 1 

Labrador 73 O 0.30 0.05 0.08 

Salluit 174 O 0.63 0.26 0.16 



Figure 1. Explordtosy fishing in Nunavik, from 1984 to 1990. The size of the filled circles is proportional to the scallop catch. 
Empty circles represent ni1 catch. 
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Figure 2. Distribution and relative abundance of scallops caught in the Killiniq area on 
exploratory cruises in 1984 and 1985. 
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Figure 3. Distribution and relative abundace of scallops caught in the Quaqtaq area on 
exploratory cruises from 1987 to 1989. 
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Figure 4. Distribution and relative abondance of scallops caught in the western part of 
Ungava Bay on an exploratory cruise in 1988. 
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Figure 5. Distribution and relative abundance of scallops caught near the village of 
Kangiqsujuaq on an exploratory cruise in 1989. 
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Figure 6. Distribution and relative abundance of scallops caught in the Inukjuak area and in 
the area just north on an exploratory cruise in 1990. 



Figure 7. Distribution and relative abundance of scallops caught in the Salluit and Deception areas on a research expedition in 
1991. 
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Figure 9. Distribution and relative abundance of scallops caught in the Quaqtaq area on a 
research expedition in 199 1. 
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Figure 10. Distribution and relative abundance of scallops caught in the Quaqtaq area on a 
research expedition in 1992. 
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Figure 11. Size distribution of Iceland scallops, by 3m1n class, in the sectors of Hudson Strait 
and Hudson Bay and by sampling year. 
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Figure 12. Size distribution of Iceland scallops, by 3rnm cclass, in the Ungava Bay sector and 
by sampling year. 
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Figure 13. Size distribution of Iceland scallops, by 3mm class, in the Quaqtaq and Salluit 

sectors and by sarnpling year. 
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Figure 14. Size distribution of Iceland scallops, by 3 mm class, captured with lined dredges, 

in the Inukjuak sector in 1990 and in the Quaqtaq and Salluit sectors in 1992. 
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Age composition of Iceland scallops caught in the Salluit and Quaqtaq sectors in 
1992. 
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Figure 16. Growth of Iceland scallops in the regions of Salluit and Quaqtaq in 1992. 
The growth curve of Havre Saint-Pierre is from Giguère (DFO, Mont-Joli, 
persona1 communication). 
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Figure 17. The size distribution of Iceland scallop cluckers, by 3 mm class, in the Salluit and 
Quaqtaq sectors. 






